
Limage couvre tout l'intérieur de BEBC et 
montre trois zones: au centre, le piston entouré 
d'un anneau de bulles; puis, le fond de la chambre 
avec les vannes et capteurs de pression et de 
température apparaissant sous l'aspect de huit 
points noirs, cachés prochainement par des 
chapeaux de Scotch lite. La large zone circulaire 
représente la paroi cyclindrique de la chambre 
avec, en perspective, les bandes de Scotchlite. 
On y trouve également six fenêtres, dont deux 
sont déjà recouvertes d'un écran de Scotchlite. 
La fenêtre du bas sert à l'entrée du faisceau, les 
autres à la sortie des particules secondaires. On 
peut distinguer des traces plus ou moins parallèles 
laissées par les kaons négatifs de 9 GeV le. 

gazeux (chaud) le long de la t ige et 
de bas en haut corrigea immédiate­
ment ce défaut de 4 mm. Le remède 
est bien entendu provisoire. Il pré­
sente, en effet, l ' inconvénient d 'ap­
porter de la chaleur dans la région 
située sous la tête du p is ton, ce qui 
contrarie le contrôle de la température 
dans la zone visible de la chambre. 
En outre, un écart de température «eut provoquer une ebul l i t ion para-
ite sur le fond de la chambre. 

Restait le deuxième des pr incipaux 
problèmes de la période de f onc t i on ­
nement de l'été. On le résolut grâce à 
un jo in t à lèvres étanche, qui réduit 
considérablement l 'ébul l i t ion parasite 
autour du piston. Un anneau de bulles 
de faible largeur subsiste mais il s'agit 
surtout d 'un défaut esthét ique ne 
gênant pas la mesure des traces et qui 
pourrait être réduit davantage encore. 

D'autres améliorat ions sont inter­
venues depuis la m i -oc tobre : la total i té 
des hublots concentr iques (un pour 
chacune des quatre caméras et un 
pour le périscope) sont en place, le 
faisceau a la qual i té vou lue, la cham­
bre reçoit une v ingta ine de kaons au 
moins par impuls ion, la qual i té des 
photos est très bonne. En outre, le 

^ n i v e a u de la contaminat ion est dans 
{Jbs l imites acceptables. 

Du 14 au 17 novembre, le synchro­
t ron à protons de 28 GeV n'a fonc ­
t ionné que pour l 'élanceur (Booster) 
et la chambre à bulles à l iquides 
lourds (Gargamel le) , sans fournir 
aucun faisceau pour les autres expé­
riences (voir p. 291 du n° 10 de ce 
vo lume) . Puis ce fut , pour le PS, 
l 'habituel arrêt d'entret ien de quatre 
jours. Durant ces hui t jours sans 
faisceau pour BEBC, on a procédé à 
divers essais de l 'aimant et de la 
chambre. Le 18 novembre, le courant 
nominal de 5700 A était ob tenu , cor­
respondant à 3,5 T. Quant aux caméras 
et au système de détente, tou t con t i ­
nuait à fonct ionner normalement ma l ­
gré le fort champ de fui te. Cependant, 
la décharge, après le troisième essai à 
plein champ, présentait des anomalies 
provoquées, apparemment et par inter­
mit tences, par un défaut d 'une double 
galette. Il s'agissait, probablement. 

d 'un cour t -c i rcu i t passager. Après une 
série de charges et décharges systé­
matiques avec un niveau de courant 
de plus en plus élevé ( jusqu'à 3900 A ) , 
le défaut disparut. 

Pour l ' instant BEBC fonc t ionne 
avec un piston métal l ique et les photos 
se prennent avec un champ de 2,2 T. 
Des essais ont été effectués pour 
déterminer la l imite supérieure du 
courant à laquelle se font sentir les 
perturbat ions thermiques dues aux 
courants de Foucault dans la structure 
du p is ton. 

Tout porte à croire que BEBC est 
maintenant en mesure de satisfaire sa 
cl ientèle et de parachever la première 
expérience de physique que des cher­
cheurs des quatre coins de l 'Europe 
ont préparée à son intent ion. 

L'Ecole de calcul 
La troisième Ecole CERN de calcul 
é lectronique se t iendra à Godoysund 
près de Bergen (Norvège) , du 11 au 

24 août 1974. Elle sera ouverte aux 
physiciens des hautes énergies et aux 
spécialistes des ordinateurs des Etats 
membres du CERN ou des Labora­
toires travai l lant en col laborat ion 
étroite avec lui . Le nombre des part i ­
c ipants sera l imité à 70 envi ron. Les 
cours inscrits au programme porteront 
sur les sujets suivants: 
- Méthodes de programmat ion: d is­
c ip l ine de la programmat ion, par 
O.J. Dahl (Universi té d 'Os lo ) ; le sys­
tème Hydra, par R. Bock (CERN) ; 
concept ion des programmes, par 
J . N . Buxton (Universi té de Warw ick ) . 
- Archi tecture des systèmes d 'o rd i ­
nateurs: in t roduct ion à l 'architecture 
des systèmes d'ordinateurs, par 
C. Otrage (CM Grenoble) ; mémoire 
vir tuel le, par F. Sumner (Universi té de 
Manches ter ) ; systèmes mul t iproces­
seurs, par L. Boll iet (Universi té de 
Grenob le) ; processeurs spéciaux, par 
C. Verkerk (CERN) . 
- Calcul d ia log ique: aperçus sur le 
calcul d ia log ique, par A . J . Perlis ( U n i ­
versité de Ya le ) ; Erasme, par W. Jank 
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Le Comité directeur de la Société européenne 
de physique s'est réuni dans la Salle du Conseil 
du CERN le 27 novembre, sous la présidence du 
professeur H. Casimir (au centre). 

Les membres de l'Assemblée départementale de 
l'Ain ont visité le CERN le 3 décembre. On peut 
reconnaître au premier plan, et à gauche de 
J.B. Adams, directeur général du Laboratoire II, 
MM. M. Anthonioz, ancien ministre et vice-
président de l'Assemblée nationale, J. Saint-Cyr, 
président du Conseil général de l'Ain, et 
H. Boucoiran, préfet de l'Ain. 

( C E R N ) ; présentat ion des données, 
par J . H . Friedman ( S L A C ) . 

Pour tou te correspondance au sujet 
de l 'Ecole, no tamment pour recevoir 
les formulaires d ' inscr ip t ion prière de 
s'adresser au secrétariat des con fé ­
rences scient i f iques ( M m e Ingr id 
Barnett ou Ml le D.A. Ca ton) , CERN, 
1211 Genève 23 (Suisse). 

Un théoricien du CERN^ 
à l'honneur 
Le 29 novembre, le grade de 
Docteur honor is causa de l 'Universi té 
de Lausanne a été conféré à André 
Mar t in , de la Div is ion Etudes t héo ­
riques du CERN. 

André Mar t in travail le au CERN 
depuis 1959 sans interrupt ion si l 'on 
excepte no tamment un séjour de deux 
ans à Pr inceton et S tony Brook. Il 
s'est part icul ièrement at taché à déga­
ger les conséquences logiques de 
pr incipes tou t à fai t généraux régissant 
le compor tement des part icules lors de 
leur co l l is ion. Partant de pr incipes 
tels que les lois de la conservat ion et 
la causal i té, il a établ i les méthodes 
permettant de calculer par e x e m p l | \ 
les sect ions eff icaces d ' in te rac t io t f t 
des part icules aux hautes énergies. Ce 
faisant, il a établ i un lien entre les 
pr incipes généraux abstraits de la 
théor ie des champs et les propriétés 
des part icules que les expériences per­
met tent d'observer. Des travaux t héo ­
riques sur la phys ique des part icules 
lui on t acquis une réputat ion u n i ­
verselle. 

A u cours de la même cérémonie, 
deux autres physic iens réputés on t 
reçu la même d is t inc t ion : Piotr Kapitza, 
pour sa con t r ibu t ion à l 'étude de cer­
tains domaines de la phys ique, qu ' i l 
s'agisse de phys ique nucléaire ou de 
la superf lu id i té de l 'hél ium, et David 
Schoenberg pour ses recherches sur la 
phys ique de l 'état sol ide, en par t icu­
lier la supraconduct iv i té et la s t ruc­
ture é lect ronique des métaux. 
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